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Les deux ar ticles re te nus dans le sous- dossier thé ma tique de ce nu‐ 
mé ro de Textes et Contextes sont issus de com mu ni ca tions faites lors
de la jour née d’étude « La FASP à l’épreuve des mé dias  : en jeux lin‐ 
guis tiques, cultu rels et di dac tiques  », or ga ni sée à l’Uni ver si té de
Bour gogne le 11 jan vier 2013. L’ob jec tif prin ci pal de cette jour née
d’étude était d’ex plo rer la di ver si fi ca tion mé dia tique de la fic tion à
sub strat pro fes sion nel (FASP) et d’ob ser ver la pré gnance du sub strat
pro fes sion nel et la cir cu la tion des dis cours spé cia li sés au tra vers de
sup ports tels que les sé ries té lé vi sées, les adap ta tions ci né ma to gra‐ 
phiques, les jeux vidéo, les fo rums de dis cus sion et les blogs, moins
étu diés que les ro mans po pu laires à do mi nante pro fes sion nelle.

1

Avant de pré sen ter les ar ticles, il semble utile de pré ci ser le contexte
théo rique et épis té mo lo gique dans le le quel la no tion de fic tion à
sub strat pro fes sion nel a vu le jour. Le genre gé né ral de la FASP a été
dé fi ni par M. Petit dans plu sieurs ar ticles fon da teurs (1999, 2000,
2004)  : il en a pré ci sé le pé ri mètre, celui d’un genre contem po rain
étroi te ment lié au genre plus an cien du «  thril ler », ayant pour ter‐ 
reau dis cur sif, nar ra tif et cultu rel le sub strat pro fes sion nel issu d’une
com mu nau té spé cia li sée :
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Nous pos tu lons que cet en semble d’ou vrages de fic tion pré sente suf ‐
fi sam ment de ca rac té ris tiques com munes pour jus ti fier une ap pel la ‐
tion gé né rique, et que la na ture de ces ca rac té ris tiques peut être ré ‐
su mée par l’ap pel la tion de « sub strat pro fes sion nel », ce qui nous
condui ra donc à par ler de fic tion à sub strat pro fes sion nelle, ou FASP.
(Petit 1999 : 57)

Le genre gé né ral de la fic tion à sub strat pro fes sion nel, en tant
qu’objet d’étude lit té raire, se dé cline en genres par ti cu liers (FASP ju ri‐ 
dique, FASP mé di cale, FASP tech no lo gique …) qui consti tuent des
groupes gé né riques spé cia li sés. Il s’agit de pro duc tions éma nant de
mi lieux pro fes sion nels, dont l’in té rêt épis té mo lo gique ré side dans le
fait qu’ils dé passent la simple re pré sen ta tion qu'ils en donnent  :
« C’est ce mi lieu pro fes sion nel « réel », la réa li té so ciale pré exis tante,
qui consti tue à pro pre ment par ler le sub strat, et non pas le mi lieu
pro fes sion nel re pré sen té dans la fic tion.  » (Petit 2004  : 14). La pré‐ 
gnance du réel pro fes sion nel dans les pro duc tions de la FASP peut
être jugée à l’aune de l’ex pé rience pro fes sion nelle des au teurs, pas sée
ou pré sente, à l’im pact de ces œuvres de fic tion sur les com mu nau tés
spé cia li sées ci blées, mais aussi à la na ture du pa ra texte (Petit : 2000)
sus cep tible d’at ti rer un lec to rat de non spé cia listes ou d’ap pre nants
en voie de spé cia li sa tion. À ce titre, l’étude des textes et du pa ra texte
de la FASP semble tout à fait per ti nent dans le cadre de l’en sei gne‐ 
ment de l’an glais de spé cia li té. La non- appartenance de l’au teur au
mi lieu pro fes sion nel n’est pas un cri tère d’ex clu sion, mais il convien‐ 
dra alors de faire la dis tinc tion entre la no tion de « sub strat pro fes‐ 
sion nel », liée à la connais sance in terne de la com mu nau té spé cia li‐ 
sée et celle « d’ad strat pro fes sion nel » (Petit 1999 : 67) ou « d’ad strat
spé cia li sé » (Petit 2004  : 20), liée à une connais sance ex terne ré sul‐ 
tant de la fré quen ta tion ou de l’ob ser va tion du mi lieu pro fes sion nel.
En ré su mé, les pro duc tions de la FASP telles qu’elles ont été dé fi nies
ini tia le ment par M. Petit, pos sèdent les conven tions cen trales sui‐ 
vantes  : ce sont prin ci pa le ment des ro mans contem po rains à visée
com mer ciale, écrits par des au teurs ap par te nant, ayant ap par te nu ou
étant étroi te ment liés à un mi lieu pro fes sion nel/spé cia li sé, dont l’in‐ 
trigue re pose (de pré fé rence, mais pas ex clu si ve ment) sur le sus pense
et les émo tions fortes et dont le conte nu nar ra tif, dis cur sif et cultu rel
est à do mi nante pro fes sion nelle/spé cia li sée.
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Pre nant le re lais de M. Petit, S. Isani pour suit l’ex plo ra tion du ter ri‐
toire de la FASP. Sou hai tant aller au- delà de l’ap proche nor ma tive qui
a per mis de dé fi nir clai re ment, mais de façon quelque peu mo no li‐ 
thique, les li mites de ce genre pro téi forme, elle ré per to rie les mul‐ 
tiples fa cettes et les va ria tions des genres de la FASP (2004), étu die la
vul ga ri sa tion des connais sances spé cia li sées et l’hé té ro gé néi té du
lec to rat dans les ro mans de la FASP (2009), se penche sur la dy na‐ 
mique spé cu laire et la ques tion du réel fic tif dans la mise en fic tion
du sub strat pro fes sion nel (2010), et ob serve les di vers sub strats
cultu rels de la FASP dans la pers pec tive de la construc tion d’une
com pé tence cultu relle pro fes sion nelle(2011).

4

Pour en re ve nir à la di ver si fi ca tion mé dia tique de la fic tion à sub strat
pro fes sion nel, la pre mière ex plo ra tion de la FASP en tant que média
ori gi nal est à mettre au compte de R. De Cha ren te nay (2001) alors que
la FASP ci né ma to gra phique est étu diée par S. Isani (2004, 2006) et G.
Le Cor (2006). Tou te fois, les sé ries té lé vi sées spé cia li sées, à de rares
ex cep tions près (Vil lez : 2004, Cha pon : 2011), res tent un sup port ex‐ 
trê me ment po pu laire, mais en core re la ti ve ment peu étu dié. Les deux
contri bu tions de ce sous- dossier visent en par tie à com bler cette la‐ 
cune.

5

Dans son ar ticle, G. Le Cor (Uni ver si té Paris 8) exa mine la danse tour‐ 
nante et les in ter ac tions entre fic tion et dis cours scien ti fique, plus
pré ci sé ment celui des ma thé ma tiques, un ter ri toire de la FASP en core
lar ge ment in ex plo ré. Son ana lyse ne traite pas di rec te ment du sub‐ 
strat ma thé ma tique tel que des spé cia listes du do maine pour raient se
l’ap pro prier, et l’an crage théo rique de son ar ticle ne fait pas ex clu si‐ 
ve ment ré fé rence à celui de la FASP. Tou te fois, son étude re pose bien
sur trois sup ports ap pa ren tés à la FASP  : un ex trait de la pièce de
théâtre Ar ca nia, écrite par T. Stop pard en 1993, où il est ques tion de
la re la tion équi voque entre le théo rème de Fer mat et l’étreinte char‐ 
nelle ; la tri lo gie ci né ma to gra phique de The Ma trix, où les scé na ristes
font fré quem ment al lu sion à la chaîne de Mar kov, qui per met de cal‐ 
cu ler la pro ba bi li té des évé ne ments  ; et enfin, la série té lé vi sée
Numbзrs, dans la quelle la com po sante vi suelle de la science et le récit
vi suel propre à ce genre sont liés de ma nière fu sion nelle. L’au teure
s’in té resse tout par ti cu liè re ment au pro blème de la vul ga ri sa tion
scien ti fique, dont l’ob jec tif prin ci pal est la trans mis sion des connais‐ 
sances. Elle pos tule que l’œuvre de fic tion, comme tout tra vail de
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créa tion, n’est pas sou mise aux contraintes de l’exac ti tude liée à la ri‐ 
gueur scien ti fique, mais peut contri buer à une cer taine vul ga ri sa tion
en fa ci li tant la pré sen ta tion, non pas d’une in for ma tion scien ti fique
exacte, mais plu tôt d’une mé thode ou d’un pro cé dé scien ti fique. Ceci
est par ti cu liè re ment per ti nent dans le do maine des re pré sen ta tions
vi suelles, in hé rentes au rai son ne ment scien ti fique, qui sont nom‐ 
breuses dans les films et les sé ries té lé vi sées de la FASP. Dans une
pers pec tive di dac tique, l’uti li sa tion de sources se con daires is sues de
la FASP peut donc per mettre de mettre en re lief l’im pact vi suel du
mode de pen sée scien ti fique et d’ex plo rer le jeu d’écart et de rap pro‐ 
che ment entre le mou ve ment nar ra tif et la dy na mique propre au dis‐ 
cours scien ti fique.

Tou jours dans une pers pec tive di dac tique, S. Cha pon (Uni ver si té
Grenoble- Alpes) traite ex clu si ve ment du genre sé riel et des sé ries té‐ 
lé vi sées ju di ciaires d’ori gine nord- américaine comme The Prac tice
(1997-2004), Bos ton Legal (2004-2008), The Firm (2012), The Good
Wife (2009-2013). Dans son ar ticle, elle montre que, contrai re ment au
genre écrit des «  legal thril lers  », le genre sé riel ju di ciaire met en
avant ses ac teurs plu tôt que ses au teurs. Elle in siste éga le ment sur le
fait que les sé ries ju di ciaires sont le fruit d’un tra vail col la bo ra tif entre
pro duc teurs exé cu tifs et scé na ristes  ; ceci si gni fie que cer tains
scripts peuvent être ré di gés par des non spé cia listes du do maine, ce
qui pour rait consti tuer un cri tère d’ex clu sion du genre gé né ral de la
FASP, mais que dans tous les cas, il est fait appel à des ex perts ju ristes
qui contri buent à la cré di bi li té ju ri dique de la dié gèse. Afin de vé ri fier
l’au then ti ci té du sub strat pro fes sion nel dans ces sé ries té lé vi sées ju‐ 
di ciaires, l’au teure croise les re gards por tés, d’une part, par un scé na‐ 
riste pro fes sion nel issu du monde de la jus tice (J. Sha pi ro, qui en‐ 
seigne le droit pénal à Los An geles) et, d’autre part, par des pro fes‐ 
sion nels de la jus tice s’ex pri mant sur leurs blogs. Il ré sulte de ces
com men taires que, si les scé na ristes prennent par fois des li ber tés
avec les pro cé dures ju di ciaires, le fon de ment ju ri dique de ces sé ries
reste fi dèle à la réa li té pro fes sion nelle. Tou te fois, l’en sei gne ment
prin ci pal de cette contri bu tion ré side dans le fait que le genre sé riel
offre aux pro fes sion nels du droit de ve nus scé na ristes une tri bune po‐ 
li tique leur per met tant d’abor der des ques tions de so cié té contem po‐ 
raines comme la per ti nence de la peine de mort. Enfin, concer nant
les en jeux di dac tiques re la tifs à ce genre sé riel, l’au teure conclut en
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